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L'origine de la guerre d)

XII

La guerre préventive allemande : contre la France
(Suite 3)

En dépit de la certitude qu'on
avait à Berim des dispositions pa-

cifiques de ia France» ainsi que nous
t'avons montre dans notre dernier

article, l'Allemagne qui tenait à sa

« guerre préventive » adresse le 28

juillet, un insolent ultimatum au

gouvernement français. Elle pré-
tendait traiter la France comme

l'Autriche voulait en user avec la

Serbie. Le chancelier télégraphie
à Schoen cette stupéfiante dépêche :

Nous avons déclaré l'état de menace

de guerre qui doit être suivi de a mo-

bilisation si dans le délai de 12 heures, la

Russie n'arrête pas toute mesure de mo-

biiisation contre nous et l'Autriche-Hon
grie. La mobilisation signifie inévitable

ment ia guerre. Je vous prie de d*man-

der au gouvernement français si, dans m

guerre entre l'Allemagne et la Russie, n
restera neutre. La réponse doit être don

née dans les 12 heures. Télégraphiez im-

médiatement l'heure à laquelle vous

aurez posé cette question. La plus grande
hâte s'impose.

Secret : Si, ce qu'il
' n'y a pas lieu de

sap oser, le gouuevnemeril français dé

elare qu 'il restera neutre, je prie V E

de déclarer au gouvernement français
gué nous devons exiger, comme gagt
de sa neutralité, la remise des forteresst*
de Tout et de Verdun que nous occupe-
rons et que uous restituerons après que
la guerre avec la Russie sera terminée
La réponse à cette question doit être cor-

nue ici demain à 4- h. de l'après-midi

Joignant l'hypocrisie à la menam

le chancelier mande la 31 juillet ;

l'ambassadeur à Londres: « Nous
avons demandé à la France si, dan-

l'hypothèse d'une guerre russo-alL -

mande, elle resterait neutre. Je
vous pfie d'agir par tous les moyen-

possibles pour que cette situation
soit appréciée comme elle doit le' re

par la presse anglaise.»
Schœn avise le 31 qu'il a pose

la question de la neutralité au pré-
sident du conseil. Celui-ci a pro
mis une réponse pour le lendemain
à 1 heure au plus tard. Le chan-
celier répond le 1er août qu'il ac-
corde au gouvernement français un

délai supplémentaire de deux heu-

res pour répondre, soit jusqu «

3 heures, heure française.
Exposant la situation politique

dans la séance du Bundesrath, 1

1er août, le chancelier s'exprmn
ainsi :

Si la réponse russe n'est pas satisfa

santé et si de France ne nous arrive p =-

une déclaration de neutralité ne soun

vant aucune objection (nous devons msis-

ter vu la situation, sur une déclaration de

neutralité de la France parfaitement sûi
et sans réserve), l'empereur devra rit

clarpr au gouvernement russe qu'il don

se considérer dans un état de guerre
avec la Russie, provoqué par cette puis-
sance et déclarer à la France que non-

somme- en guerre avec la Russie et qe
comme a France ne garantit pas sa neu

tralité, nous devons admettre que nom

nous trouvons également en etar de

guerre avec la France.

Le procès-verbal de la séance se

termine en сез termes :

Aprê- que le chancelier de l'empir
eût demandé et reçu a l'unanimité l'as-

sentiment des gouvernements confédérés

à ce que, аи cas où la Russie et la

France ne feraient pas des déclaration

satisfaisantes, S. M. l'empereur décia

rût à ces deux puissances qu'elles
avaient provoqué l'état de guerre avec

l'empire allemand, il ajouta ; t Ainsi mon

exposé a obtenu l'assentiment général
des gouvernements confédérés ; si les dés

de fer sont jetés que Dieu nous aide !»

Schoen télégraphie le 1er août.

1 h. 5 p.m,, que, à la question
précise de savoir si la France gar-
derait la neutralité, le président du
conseil « a répondu avec hésita-
ffo/t que la France ferait ce que
commanderaient ses intérêts (Guil-
laume mit en marge un gros point
d'exclamation ) L'ambassadeur
ajoute que M. Yiviani a motivé
1§ caractère indécis de sa déclara-
tion par le fait que la situation
était changée. On l'aurait avisé of-
ficiellement que la proposition de
Sir E. Greg d'arrêter de tous côtés

les préparatifs militaires (le Kaiser
annote : Je n'en sais rien, je lien
ai point reçu) avait été acceptée
en principe par la Russie » Le
Kaiser écrit en face du mot « prin-
cipe » ((qu'est-ce que cela signifie? »

et met un point d'interrogation
après le même mot.

Cependant le cabinet de Saint-
James s'efforce d'empêcher que
'irréparable soit consommé. Li-

chnowsky télégraphie le 1er août,
à Jagow :

Sir E. Grey vient de me faire appeler
au téléphone et m'a demandé si je
croyais pouvoir déclarer qu'au cas où la

France resterait neutre dans une guerre
germano-russe, nous n'attaquerions pas

la France. J 'ai déclaré que je pouvais
assumer cette responsabilité et il utilisera

ma déclaration â la séance du cabinet

d'aujourd'hui.
Ensuite, Sir W. Tyrrel m'a prié de fa-

çon instante que nos troupes ne violas-

ient pas ia frontière française ; tout dé-

pendait de cela.

Le même jour, Guillaume téle-

graphia au roi d'Angleterre : « Je
viens de recevoir la communica-
tion de ton gouvernement offrant
la neutralité de la France, sous la

garantie de la Grande-Bretagne.
Ajoutée à cette offre était une de-

mande à l'effet de savoir dans quel
les conditions l'Allemagne s'abs*
tiendrait d'attaquer la France....
Ton télégramme est arrivé trop
tard. Mais si la France m'offre sa

neutralité, qui doit être garantie
par la flotte et l'armée britanni-

ques, je m'abstiendrai d'atiaquei
la France et j'emploierai mes trou-
pes ailleurs. J'espère que la France
ne deviendra pas nerveuse. »

En même temps, le chancelier
mande au prince Liehnowsky que
l Allemagne est prête à accepter j
ta proposition anglaise si l'Angle-
terre répond de la neutralité sans

réserve de la France et s'engage à

rester neutre aussi jusqu'à la fin

complète du conflit. La mobilisa-
tiod abemande étant commencée
on ne peut plus rien changer à la
marche vers ia frontière française,
nais on ne franchira pas cette

froniiëre jusqu'au lundi 3 août,«au
cas ou d'ici là nous aurions obte-
au l'assentiment de l'Angleterre,»
Le jeu de l'Allemagne apparaît

•lurenient. Elle veut non seule-
ment que la Grande-Bretagne fasse

pression sur la France pour que
celle-ci reste neutre mais que l'An-
gleterre s'engage également à gar-
1er la neutralité, quoi qu'il ad-

vienne, l'Allemagne devant, d'à-

près Bttthmann-Holhveg, décider
seule du moment où le confiit ger-,
mano-russe sera terminé. -La mo-

oibsation française ayant été dé-
•rétée le 1er aoù:, Berlin rompit
les pourparlers avec Londres sous

prétexte que l'Angleterre ne for-
mule pas des propositions posi-
tives. Ce que Bethmarm-Hoihveg
entendait par (( propositions posi-
tives » de la part de l'Angleterre,
c'était qu'elle se portât garante
que la France souscrirait à l'humi-
liante exigence des Allemands de
ieur livrer Tout et Verdun,
c'est-à-dire toute sa région fortifiée
de l'est.

A. de La Jonquière.

(!) Voir le No da 25,

Le cheikh Senoussi

Le cheikh Senoussi dont nous

avions dit qu'ii avait été chargé de

mission par le gouvernement d'An-
gora a quitté Ourfa à destination
de l'intérieur Sa mission terminée,
il retournera en cette ville pour

présider de nouveau le comité dit

«Djémiéti-Ahmédié.»

Tout envoi d 'argent et toutes let-

très se rapportant à la publicité
doivent être adressés à l'adminis-

tfatiori.

La mission ds Yeussoul Kémal
quitte demain Constantinople
Après bien des vicissitudes et un sé-

jour assez prolongé dans notre capitale, la
mission Youssouf Kémal part demain

pour Marseille. Elle s'était au début pro-

posé de se rendre d'abord à Rome, maisj
elle a dû abandonner ce projet, en raison

1

de la crise ministérielle italienne. Le

voyage à Rome n'aura lieu qu'après celui
de Londres.
D'après ce qui nous a été dit dan-' les

milieux nationalistes,Youssouf Kémal bey
compte, au cours de son séjour dans la

capitale anglaise, éclairer l'opinion des

dirigeants anglais au sujet da mouve-

ment nationaliste. Dans ce but, il aurait

profité de son passage ici pour recueillir

toutes les déclarations des politic ens sn-

giais ainsi que les publications des joui-
naux de Londres en faveur des revendi-

cations anatoliennes. D'autre part, Ilamid

bey aurait établi certains dossiers sur

la situation financière et économique de

ia Turquie et aurait réuni tous les ren-

seignements avec lesquels il voudrait,

prouver que les dispositions économiques
du traité de Sèvres sont loin d'être pra-

tiquement applicables.
Ilamid bey aura fort à faire poor cela,

car de tous les points du t aité de Sèvres,
la partie financière est celle qui a été le

mieux étudiée. Elle est strictement liée s

la partie politique, car sans argent pas
de guerre, et ia Turquie sera d'autant

moins entraînée à courir de nouvelles

aventures, qu'elle sera plus étroitement

surveillée dans ses dépenses et que so

budget sera sévèrement contrôlé.
On nous a ajouté que la déléga-

tion kémaliste prenant en considération

que les revendications turques sont

favorablement accueillies en France, se
réserverait de déployer toute son

énergie dans le but de gagner à la cause

turque l'opinion des dirigeants anglais.
Elle estime que si elle réussissait en cela,
a solution de ia question d'Orient touche-
rait presque'â sa fin puisque par ià

même ia Turquie se serait assuré ia ma-

jorité des voix au sein du Conseil su-

prême.
Dans ce but, Youssouf Kémal bey, pour

faciliter autant que possible sa tâche à

Londres, se serait ménagé des entretiens

préalables avec des personnalités compé-
tentes de notre ville,entretiens qui coniri-
hueraient à compléter sa documentation.
Là encore, Youssouf Kémal se trompe

comme se trompent les dirigeants d'An-

gora. Ce n'est pas par ds belles phrases
que l'on prendra l'Occident et surtout

Londres. Angora ou demain Constantino-
oie doivent être un élément de grande
modération en Orient et ne pas par des

alliances plus ou moins viables avec les

peuples asiatiques, chercher à prati-
quer une politique de chantage vls-à-vis

des ailiés. Tant va la cruche qu'elle
finit par casser, dit un vieux proverbe
français, éternellement vrai. On ne s'en

rend pas bien compre à Angora.
Xe séjour à Paris de la mission Yous-

-ouf Kémal serait de courte durée. Le corn-

missaire nationaliste prendrait simplement
•ontact avec M.Poincaré pour un échange
de vues au sujet de l'accord d'Ango a

et certainement de tome ia question
d'Orient. D'ailleurs, Youssouf Kémal

bey serait d'avis que le nouveau cabinet

français est favorable su règlement de !a

question d'Orient conformément aux vues

du gouvernement nationaliste. I: voit donc
la un nouveau factenr pour le succès

complet de sa mission Si cela est vrai

Youssouf Kémal va un peu lom et préjuge
certainement d'intentions qu'il ne con-

naic pas.
Toujours est il qu'à Angora on a con-

fiance dans un revirement favorable de

l'opinion publique occidentale, ce qu
permettrait d aboutir à la paix par la
voie diplomatique en évitant toute nou-

velle effusion de sang.
Pour favoriser g@ revirement la grande

Assemblée aurait définitivement décida :

lo de tolérer l'entrée en Anatolie de

capitaux éhangers ;
2o d'exposer clairement qu'elle ne noui -

rit aucune visée panisiamique ou pan-
touranienne ;

3o de prouver qu'elle ne nourrit au
eune ambition militariste et que son but

unique est d'assurer ia défense de se.-

frontières nationales et d'assurer le libre
développement du pays dans la paix et
dans la concorde j

4o de proclamer qu'elle ne saurait ja-
mais adop.er les théories bo'chevistes
qui sont contraires aux prescriptions is-
lamiques et que l'entente conc'ue avec
le gouvernement des Soviets était moti-
vée par le rejet des revendicaiions na-

tionalistes par les gouvernements de
I Europe occidentale.
ôo qu'elle est p'ê'e à donner toutes

les assurances possibles pour la sauve-

garde des droits des minorités ethniques ;
6o d'affirmer que la délégation envoyée

pîq elle en Km ope prête à entamer
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LA CONFÉRENCE DE BOULOGNE

tion de la paix.

Le rédacteur diplomatique de l'agence

L'entente franco-anglaise
est appelée à produire bientôt

des résultats féconds
«>H»eo»co"eo<i' 1

La Conférence de Gènes aura lieu le 10 avril

La question de la reconnaissance des Soviets sera réservée
M. Lloyd George est arrivé à Bou- pleine eonfiadee mutuelle, à i l'Allemagne n'ayant pas rempli totale-

logne-Sur-Мег dimanche à 14 h. 45. tn reconstitution économiques ses obligations à cet égard.
Il se rendit immédiatement à la de l'Europe et à lu consolida-

sous-préfecture cù il rencontra
M. Poincaré, et ia conférence com-

mença. Ele dura jusqu'à 18 h. 30.
M. Poincaré partit aussitôt pour Havas croit savoir que les deux premiers
Paris et M Lloyd George, en at- ministres rédigèrent minutieusement le
tendant le moment de sembaïquer communiqué de la conférence de Boulo-
s entretint brièvement a\ec des

. gne , et insistant sciemment sur ia cor-
journalistes anglais. diaiitê de la conversation.
D'après des renseignements, les

.

deux premiers ministres après une ! !;gRe cîe conduite des deux gouver-

conversation de trois heures, se nments sera établie sur le mémorandum

mirent pleinement d'accord pour français, mis au point. Les résultats

fixer la conférence de Gênes au 10 acquis portent que non seulement le

avril, et sur les garanties poiiti- traité de Versailles, maïs ceux de Saint-

ques susceptibles de sauvegarder Germain, de Neuilly, du Trianon, de
les prérogatives de la Société des Sèvres, ne seront pas mis en question à

i a „ _ : L jl _ 1 ~l L ~ ~ L

. la conférence de Gênes, Les traités con-

clus par les Soviets seront également hors

question.
| L'article 6 de la résolution de Cannes

! comportant l'engagement de s'abstenir

! de toute agression, laisse intact le droit

manque-

Nations, des traités existants, et
des droits des alliés aux répara-
tion s,

11 fut aussi décidé que les ex-

perts techniques se réuniront pro-
hahlement à Londres le 6 mars.

Il fut également décidé que les
MncH dans le cas de

premiers ministres de Grande- j t ,, , ,

Bretagne.de France et d'Italie se
ment allemand ' Gaiement, la conte-

réuniront, -dès la constitution du i reDce de Gênes ne pourra pas toucher

cabinet italien, pour régler la ques- |
aux droits des allyes aux réparations, ni

tion du Proche Orient. T H.R. ( en discuter le montant ou les modalités.

Воahgne26.T.H.R - MM. Llogd
0n ,drait 4ue les alliés «verraient à la

George e/ Poincaré se rencontrèrent au- :
Soo ' été dss nations les p, ob èmes à dis-

joard hui à Boulogne, à la sous-préfec- cateTà Gènes . sl ''Allemagne en était

tare où ils eurent une conversation de
' memb 'e - Ceru' ins questions pourront lui

déplus de trois heures, encours de la- êtfe 'envoyées pour l'exécution d'autres

quelle ils examinèrent, dans le plus grand
seront laissées cn application de certai-

esprit de cordialité, un certain nombre
,

n8s Pmsssnces in'dressées. On pourra re-

, ,,, , и , л ./„ courir à la documentation du bureau in-
de problèmes actuellement poses devant ;

, .... Itemational dn travail, et autres organis-les allies. ï &

■ mes de la Société des Nations.
Xes eu,,œ premiers• ministres u confere „ ce de GêaM ne p0„rra pas

s'occupèrent particulièrement •

tл
„

^ être un organisme permanent concarren-
de l conférence de Gènes. Ils

„ . x . .

. . -s, çant la Société des Nations.
se tntrent entièrement a accord v

sur les garanties politiques à j La question de la reconnaissance des

prendre, pour qu'il ne soit por- Soviets sera réservée jusqu'à la fin de la

té atteinte ni aux prérogatives délibération de la conférence de Gênes,
de te société des Nations-, ni C

'

naque gouvernement restant libre à
aux traités signéspar la Fran- ^га;.^
ce, après ba.pdix; ni aux droits
deл alliés sur les réparations■
les experts se réuniront à

JLondres dans leplus bref délai
pour examiner les questions
économiques et techniques; et
il sera demandé au gouverne-
ment italien de r 'unir la con-

férence de Gênes le 10 Avril.
MM. lloyd George et Foinea-

ré s'entendirent très arnica-
lement sur tous les points
qu'ils traitèrent; et tous
deux emportèrent de leur en-
fretien la certitude que l'en-
lente entre VAngleterre et la rançaise ha eu lieu,

France, dans toutes les ques
fions Internationales, est ap- |une nouvelle entrevue avec M.
pelée à produire bientôt des

cet

Les Soviets devrontrepondredes emprunts
d'Etat, des précédents gouvernements de

la Russie. Le problème du désarmement

européenne sera pas posé à Gènes,

Les experts alliés se réuniront à L011-
dres probablement la semaine prochaine.

La question du Proche Orient
Les deux ministres s'accor»

dèrent sur l'urgence du règle-
ment de la question d'Orient.

Pactç fratieo-brîtannîque
Relativement au pacte fran-

eo-britannique dont les deux
ministres désirent la conclu-
sion il apparaît qu'une sini-

pie mise au point harmonise-
rait lespoints de vue îles deux
parties.
Il estpossible que M. Foin-

earé aille à Londres arrêter la
question du Facte, avant la
réunion die Gênes.

Commentaires de la presse

Tous les journaux de Paris se ré-

jouissent die constater que MM. Lloyd
George et Poincaré réalisèrent nn

complet accord sur les points discutés, et

en précisent le sens et la portée.
Le Journal signale que M. Lloyd

George reconnut expressément la néces-

sité d'exiger la reconnaisance des dettes

russes, avant la guerre, sans compensa-
tion possible avec les comptes des expé»
ditions Dénikine, Wrangel et Koltchak,
L'entente an sujet dn pacte anglo-

français est considérée virtuellement
comme faite, l'Angleterre acceptant la-

prolongation de durée.

Le Matin déclara que le gouverne--
ment français est disposé à laisser l*AI-

lemagne, et plus tard la Russie, entrer'
dans la Société des Nations ; mais il !

faut que les deux pays fournissent, à la-

conférence de Gènes, les éléments d'ap- -

prédation pour une décision finale.
MM. Lloyd George et Poincaré convin..

rent qu'aucun obstacle ne sera opposé ài
la reprise des relations commerciales;
avec la Russie, mais la reprise des rela--
lions diplomatiques ne pourra être envi*-

sagée que si des garanties sont fournies;
lors des premières relations.

L'affaire de Г«Espoir»
Athènes, 6 février.

L'affaire de l'« Espoir » demeure
en l'état. Aucune nouvelle dêmf>r^

Ой a su

néanmoins que M, de tvfarciily aura

résul tats plus féconds »

Ils aсquîr-enfparfieulièrement

l'assurance qu'aucune diffi•
culté d'ordre polifi ?ue n'em-

péchera les nations alliées de j règlement,
mieux travailler ensemble, en

Cartalis pour une communication
qu il doit lui faire.

Les journaux du soir annoncent

que cette affaire est en vçi§

(Bosphore)
f

Arrestations de libéraux
en Grèce
Athènes, 26 février.

Sur l'ordre des autorités militai-

Payis,
Mêlas, Carapanos, Théo^oropoulos.
Villaras, libéraux bien connu ont

toutes négociations en vue du règlement
du conflit oriental.
Tout cela est fort bien, mais nous pour-

rions répété les mots connus acta non

verba. Angora doit cesser toute collabo-jj res йШ. Papaanastassiou,
ration avec les Soviets, Ad gora doit com-
prendre que tous accords qu'elle a pu
conclure avec les Etats asiatiques,devront j

""ai

être révisés et mis au point des intérêts (été mis en état d'arrestations en
européens, Angora doit effectivement \ ra ison de publications de nature à
mettre un terme à toute politique panis- Urouhlep l'ordre
lamique. Toutes ses déclarations à ce su-,

jet sont fausses. Les faits sont là. A ce ] (Bosphore)
compte, on pourrait croire à la sincérité j| es Croates désapprouvent,les kémalistes et essayer de causer;

~

avec eux pour trouver un modus quel- ! HftClItCll
cor.que de paix qui sera hélas S toujours! Zagreb, 27 février,
précaire dans ce malheureux Orient. { ^ publication du mémorandum

L'Irtfortn?, du btec çrpate a produit une tris

Impression dans toute
Croatie. Plusieurs réunions

0,'uDliques ont eu lieu à Zagreb fié-
trissant l'attitude du bloc croate
qui ne correspond aucunement
aux aspirations de la population
oont les sentiments (jd'attochemeflt
à la patrie Yougoslave sont pro-
fonds et solides.

Lçs journaux attaquent vivement
naditch qu'ils considèrent comme
l'auteur d'une agitation factice
pour des fins démagogiques.

(Bosphore)

Les affaires d'Angora
Les affaires d'Angora

Une Société française disposant d'un
capital fort important s'est adressé -au
commissariat des travaux publics en vue
de l'établissement d'dn service postal aé-
rien entre Angora et les divers eentres
importants de l'Europe, Angora-Paris-
Londres,Rome,etc.

Le со missariat a accepté les propo-
sitions de la Société et les a soumises
à l'Assemblée qui a autorisé Feyzi bey.
commissaire des travaux publics, à en-
trer en pourparlers avec le représentaa
de la Société.
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Chez M. et Mme Steeg
Le bal costumé donné samedi soir par

M. le directeur général de la Banque Im-

périale Ottomane et Mme Steeg figure,sans
contredit au premier plan des événements

mondains de la saison.

Le mot d'ordre étant cette année de

choisir un costume oriental ou d'Extrême-

Orient, ce fut une véritable vision fééri-

que de mille et une nuits, qui s'offrait

aux yeux des invités au fur et à mesure

qu'ils affluaient dans les somptueux
salons de l'hôtel de la rue Ayaz Pacha.

Mme Steeg en superbe costume persan

et M, Steeg en costume d'ancien minis-

tre de la justice recevaient leurs nom-

breux invités parmi lesquels nous citons:

S.A. I. le prince Tevfik effendi, S. A.I.

le prince Farouk effendi,fils de S. A. I. le

prince héritier,LL.EE. le damad Mahmoud

bey, le damad Mehmed Ali bey,le damad

Harai bey; l'amiral Bristol, en bédouin, le

marquis Garroni en géorgien, M. Arlotta,
en chinois très authentique avec sa cage à

serin.M. Hadjibiar en moutreur d'ours, qui
a fait une entrée sensationnelle avec un

ourson, un vrai; Madame Bristol en

sultane, ladyRumbold, riche coiffure d'E-

gyptienne, Mme Dumesnil, en charmante

paysanne d'Anatolie, la marquise Gar-

roni, costuma de Bagdad, Mme Michotte

de Welîe, en japonaise, Mme Chapo-
nitch très beau costume persan, Mme

de Laforcade, riche manteau persan.

Mme Arlotta, en princesse Derybar des

Mille et une nuits, avec grand manteau

de cour, et dont la traîne était relevée par

un nègre des plus réussis, la générale Fil-

lonneau, en japonaise, Mme Picard, riche

robe syrienne, MmeMeyrier, en paysanne

de l'intérieur, la baronne de Wurtz, très

beau costume d'odalisque, Mme Dmtz, en

sultane, costume d'intérieur, MmeBellet.
en Scheherazade, Mme Sonoiet, en per-

sane, Mme L. tluret, très riche costume

de Kadine, Mme Rossy, en authentique
costume du Hedjsz, Mme Leblond, en

divinité égyptienne, Mme Prector, en

bohémienne, Mme Keutchéoglou. en sul-

tane, Mme Lambiki, en Mousmé, Mme

Biliotti, en persane, Mme Yilbert, en So-

lomé, Mme Garasso, très joli costume de

princesse persane, Mme Berriat en

danseuse persane, Mme Desprès en alba

naise, Mme Auzières,en persane ;

La comtesse Ostrorog en dame turque,

costume de gala; Mme Méry en Gléopâtre,
Mme 0. Giraud en albanaise, Mme Nouri-

djian, en ravissant costume d'aimée,Mme

Тар tas en sultane persane, Mme Grasset

en costume russe, Mme Bâcle en prin-

cesse hindoue,MmeCampan en mauresque,
Mme G.Jost en paysanne de Brousse,Mme
Châtel,très joli costume turc,Mme Matco-

vitch costume mauresque, Mme M.Vitalis

en sultane nouvelle mariée Mme Arié, tête

de sultane persane, Mme A. Mille en bo-

jiémienne, Mme R. Lavallette, joli cos-

tome d'égyptienne, Mme M. Galli en riche

tolette de dame turque, Mme Reboul, en

orientale, Mme Pages en persane, Mme

Grisanti, en danseuse turque, Mme La-

gueins en albanaise, Mme Calmar en

tzigane, Mme d'Obermayer en persaue;

Mme Vienne, en persane;

Mme Fiorentzi, en égyptienne, Mme

Apikian, en dame turque avec voile

mauve, Mme Gosme., en très beau cos-

tumenoir de princesse persane, Mme

Aublé., en odalisque, Mme G. Couteaux,
très riche manteau de dame turque de

l'ancienne époque, Mme Grumberg, en

albanaise, Mme P. Le Goff. en dame tur-

que, voile blanc, etc.

Tout un gracieux essaim de jolies

jeunes filles parmi lesquelles; Mlles Mom-

belli. en mauresque, Mlle Michotte de Wel-

îe, en odalisque, Mlle A. Dussi, en baya-
dère, Mlle Goyard, en danseuse persane,

Mlies Youssouf, l'une en persane,- Tau-

tre en indienne, Mlle Suzanne Mille, en

bohémienne, Mlle Marcelle Arié, en

tireuse de cartes, Miles Hamson, en bohé-

mienne et en persane, Mlle Paule Ver-

doux, en odalisque de l'ancienne époque,
Mlle Abonneau, en Japonaise,|Mlîe Bossy,
costume turs, manteaux rose, Mlle Взг-

toluci, en persane, Mlle Nadine Dunuy,
en mousmê, Mlle Châtel, en danseuse

persane, Mile Sçhwartz, en femme tur-

que, Mlles Couteaux, en Albanaise et

mariée arménienne, Mlle Thouzery, en

odalisque, Mlles Keutchéoglou, Giraud,
Glavany.en Persanes, Mlle Gumberbatch,
en costume oriental, etc.

M. Grenier, magnifique costume de

mandarin. Le Gt Msreau en chef kurde. M.

Albert Mille, admirable en chef des Muets-

blancs, M. Sadok, en janissaire du temps
de Bajazet I, kiatib du grand vézir, le

commissaira principal Bourgain en hamal-

bachi, M. Bossy, en fonctionnaire de Da-

mas, MM. Leblond et G. Jost,en bédouins,
le capitaine Pora en Bédouin du Hédjp.z.M,

Meyrier, très réussi ep croate, M. Toozet

en sarraf da l'ancien temps, M. Senokt,
très beau costume de rajah ;
M. Lavallette, fort orginal en Chinois,

porteur de cangue, le co'onel Sarrou, en

Laze. Dr Grandciaude, en prince persan,

Dr Aziz-Fikret, en albanais, M. Reboul.

en afghan, M. Baudouy, en arabe, M.

Balthazar, très remarqué en Cypriote. M.

Redon, en Bédouin, le capitaine Marchai,

en Bédouin, le capitaine Toulorge, très

beau costume oriental, le capitaine Bon-

nel, en Arabe, M. Vilbsi't, en Kurde, M.G.

Coûteaux, en mandarin, Izzet Méiik bey,
en prince hindou, M. Lambiki en costume

d'intérieur, turc, M. Galii en Bedomu, M.

Glavaud, en chambellan tiès chamarré,
M. Defrance en prince indien, M. Pagès
en Bédouin, M. Graffet, en Chinoiss M. Le

Goff en costume d'intérieur turc, etc. etc.

EN ARMÉNIE
Le rapport de Mr Haroîd Buxton
Mr. Harold Buxton, l'éminent arméno-

phile, qui est rentré tout dernièrement

d'Arménie, expose la|situation de ce pays
dans un long rapport dont nous ex-

trayons les passages suivants :

« La situation de l'Arménie est la plus
lamentable parmi les E f ats du Caucase

pour les raisons qui suivent:
10 Une vaste partie de l'Arménie reste,

actuellement sous i'oecupatioa enne-

mie fies Turcs kémalistes ont occupé
Kars, Sarikamish, Ardahan, etc.)

2o L'Arménie n'a aucune issue sur la

mer. Ella peut atteindre Batoum en tra-

versant un territoires géorgien sur une

étendue de 400 vers tes.

3o L'Arménie est surpeuplée de 200.000

réfugiés arméniens des provinces armé-

niennes de la Turquie qui ne peuvent

réintégrer leurs foyers, étant, donne que
la question n'est pas encore réglée et

que la restauration de la paix dan^- les

provinces n'est pas encore prévue. Eu

conséquence il existe en Arménie, la

perspective effroyable d'une grande fa-

mine. Partout, tant dans les villes que

dans les villages, une population nom-

brease languit et manque de pain. Cette

population est condamnée à mourir dans

les mois prochains de froid, de famine et

de maladies.
Le gouvernement d'Erivan nous a corn-

muniqué les chiffres suivants :

Selon les statistiques du Comité de

secours américain, il existe' en Arménie

150,000 sinistrés qui | sont condamnés

à périr dans le cas où. une assistance

immédiate ne leur serait pas accordée.

Le Dr Lazarian, commissaire de l'éco-

nomie nationale de l'Arménie, nous a

fourni les renseignements suivants :

Parmi les produits pharmaceutiques in-
dispensées, on a besoin en Arménie de

2 000 kilos de quinine pour combattre la

malaria, de soufre, de caféine, de cam-

phre d'arsén^-benzol, etc.
11 faat également des couvertures,

du linge blanc, des ustensiles de cuisine.

Il résulte do ce rapport, déclare l'émi-

nent philanthrope Mr. Harold Buxton,
qu'il est à souhaiter, dans les conditions

économiques actuelles, si précaires, que
des mesures soient prises pour procéder
sur une vaste échelle à un travail do créa-

tion, car le Caucase peut non seulement

ne suffire par ses richesses naturelles in-

exploitées mais el'e peut largement con-
tribuer à la prospérité du monde.

A noire avis, îe meilleur moyen de

restaurer l'économie du Caucase serait

l'octroi d'un crédit qui doit être ul lise

par le gouvernement local avec les ga-

ranties nécessaires
Ce crédit doit être affecté aux deux buts

suivants ;

10 Amélioration des moyens de comrrm-

nication ; construction de chemins de fer,

réparation de routes, service d'autobus e

de camions dans les le сalites éloignées.
2o Développement de l'agriculture,

fournir de grains, du blé et de l'orge
ainsi que des instruments aratoires, agri-

coles. Acheter de l'étranger du bois di

charpente pour la reconstruction des

maisons et fermes, car le bois de char-

pente existant actuellement ûans le pays

est utilisé comme combustible. Il faut de;

spécialistes pour l'irrigation ее ГаррЬеа
tion des méthodes modernes d'agrieul-
ture.

11 est également à souhaiter que des

conventions commerciales soient conclue-

entre les soviets du Caucase et les Etats

occidentaux, car sans cela la restaura-

tion économique serait longue et les

souffrances se prolongeraient »

Signé : H. Buxton,

Le nouveau Cabinet italien

Rome, 26. Т.Н.R.—Le ministère a été

! constitué, présideDC8 et intérieur. M.j
Facta ; affaires étrangères, M. Sçhanzer ; |
guerre, M. Discalea ; justice. M Rossi. p

Ё.Ы1УР
ET NOUVELLES

NOUVELLES d£ GRECE

Entrevues
Le général PeUé. Haut-Commissaire du

Ce ministère comprendra .ix dépntés, j «"«emement français,
deux sénateurs démocrates ; trois du parti ! a fait hier visite au grand
populaire et des représentants de la droite |vezir Tevfik pacha.

réformiste. Soutenu par quatre groupes® Départ
principaux, ce ministère est assuré d'a-j ТлТч, t> w • и j -,л • л ^

_

l
... ,

| Le Dr Rnhrich, délégué dn comité de
voir une majorité à ia Chambre. jj ja Croix-Rouge internationale de Genève,

Une dépêche de l'Agence Italienne ap-| est pat ti hier de Constantmople à desti

porte les précision suivantes :

Facta : Président conseil et ministre de

l'intérieur.

Sciianzer : Ministre des affaires étran-

gères.
Peano : Ministre du trésor.

Bertone : Ministre des fla&ncas.

Devoto : Ministre des travaux publics
Onile : Ministère de l'instruction.

Bertini : Ministre de l'agriculture.
Carmenati : Ministre du travail.

Rossi ; Ministre de ia justice.
Di Scalea : Ministre des colonies.

Visoschi : Ministre de l'industiie.

Riecio : Ministres des postes

Gasparo ; Ministre de ia guerre.
Cutinelli : Ministre de la marine.

Tous les journaux italiens se réjouissent
que la crise ministérielle 't finalement

prus fin. L>> Corricre délia Sera con '•

nation de Genève.

Le cai makaîlî Moustafa bey
Moustafa bey, ex-caîmakam d'Ada-

Bazar, qui avait été condamna à mort

par la ire cour martiale de Gonstanti-
nople pour avoir coopère avec les Hel-

lènes, puis remis en liberté, vient de

s'engager à nouveau au service des Ile!-

lénes. Miustafa a été désigné comme

caïmakam de B'gha.

Le budget nationaliste
La grande assemblée dafls sa séance

du 26 février a voté par 181 voix le bua-

get de l'année courante.Les crédits affec-
tés aux traitements de disponibilités des

fontionnaires se trouvant dans des zones

qui échappent à la juridiction du gou-
vernement d'Angora ont été supprimés.
Tous les députés ont décidé d'abandon-

ner un mois de traitement en faveur de
l'armée kémaliste.

Banque Nationale de Turquia

Aucune suite nest donnée aux

communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature et

l'adresse de l'expéditeur.

jqim le a biner présente une parfaite ho-s

| mogénéité et toutes les garanties de so-| A l'occa ton du mariage de la prin

lidité pour conduire d'une main ferme les| cesse Mary d Angleterre , les bureaux de

affaires de l'Etat.

— Le Proia apprend que lé gouverne-
ment hellénique a ordonné la réquisition
ou Pirée d'un grand nombre de vapeurs.

— M. Ganeliopoulos, qui fut fut haut-
commissaire à Gonstanti ople, est nommé

ministre à Copenhague.
— Dès son retour en Grèce, M. Gou-

naris convoquera l'assemblée nationale et

rendra compte des résultats de sa mis-

sion.
— Athènes, 26, T H R, — Les jour-

riaux athéniens considèrent comme pos-
sibla le règlement de l'affaire du vapeur

Espoir par la Société des Nations.
— Athènes, 26 T.H.R. — Le parquet

procéda à ;a poursuite de diverses per-
sonnes accusées de publications pouvant
mettre en danger l'ordre public.

— Athènes, 26. T.H.R. — Après la

fête donnée â l'école française, le Syllo-
gue « Parnassos » organisa à son tour

une fête commémorative en l'honneur du

centenaire de Pasteur,

La vie drôle
et fa vie trisi

du C.O.F.C.
Bulletin du 27 février à 17 h.

Compte rendu de !a journée du 27
Pression atmosphérique â 0 degré et mj

niveau de ia mer : 767mpe 3.
Tendance de la journée : hausse légère

puis baisse.
Vent au sol: N N E. moyenne 2 m. par

seconde
Vent des nuages h 800 m. : N.N,E,

moyenne 8 m. par seconde

^ ^Températures : maxima de la journée
7 °5 ; minima de la nuit 4° 1.
Visibilité ; assez bonne puis faible,

moyenne : 6 klm.
Humidité : grande, minimum 75 opo.
Mer : calme.
Pluie dans les 24 fi. 0 nnm.
Etat du ciel : couvert et gris.
Caractéristique du temps doux, très

humide sans piuie.
Régime : partie postérieure de la

pression.

Prévision pour la journée du 28 :

Vent au soi : N.E. à S E. faible.
Etat du ciel : со. vert et gris a

couvert.
Températures probables maxima 7 °

mipima 3 ° .

Observations générales Nouvelle dé-
pression secondaire. Temps doux, très
hamide.

dé-

3i4

la Banque Nationale de Turquie à Péra,

.^SQ8ESS632S8B3fc5firai
„ | G*iata et Stamboul seron

| о haï dans i après-midi.
fermes anjour-

Le Mardi Gras au Gardçn

, » A l'occasion du mardi gras soirée de

en faveur des réfutés musulmans \ g» la et bai au garden d^s Petits-Cha ps
Avertissements et bal e- -R j s|àur.4fK ou-

Un suicide

Tadjeddine effendi, fps de Fond bey
des Bedo.rkhan zadés, l'ancien directeur
de l'instruction publique à Ismicli fon
ému A la nouvelle que son père allait être
condamné à more par la 1ère cour шаг-

haie, s'est, donné !a mort en se tirant on
coup de fusil.

T HCRA.

5.00 j
2.001

3me liste de souscription
Ltqs.

Total des listes! précédedtes 4.219 00

Férid bey
M. J G Thompson
F. Douglas Watson Esq.
M W Pellar
Mrs John Rewotj
Moustafa Gham.'i Fils ?

M. Koradjassian
Anonyme
Anonyme
Emmanuel Pardp Roques
MM. Athananassiadès et Pandjtdis 2.00
M. Roditi

Anonyme
Société des téléphonés
Major R. M Kmlay
Gapt. H»zan
Mc.JMrs. W. J. Ferguson
Socié'é des quais docks et Entre-

pots

vert toure »a nuit, Prix habituel

Le Bai Hatchadourian
Le Ba» A Haehadourian, paré et mas-

qué, qui devait avoir heu avant-hier di-

manche, aura iieu es soir, Mardi Gras
26.00 jdans la saiie du Ciné Pancaldi. Musique-
Ь G01 orchestre. Рих d'entrée messieurs Ptrs.
6 00; 100. dames ptrs. 50.

25 OOj
2.00 j5.00 1 Yotr annonce Bazar dïi ; .e-

g'Q^fvaiit à la quatrième page,
;

.ES MATINALES5.C-0s -,

5.001 j
50 00 J î
10.00 1 L'agitation use les nerfs. Le cœur,
Ю pQj que Iropde préoccupations forcent à des

| sursauts répétés. s'affaiblit peu à peu et

200 0Û§ s
'
arré/e un Jour prématurément.

Lient.-col. C. M. Turner 20.001 Qui de nous n'a reçu, dès son ado-

Major F В Lowry 10 00.
/мсепсе ce censément alite enseigne-

Lieut.-co'on. J. G. Brcwn 10.001 .. ,

.-colon R.K. Goinioh Bowden 20 00l™n(? S, Ion mal vivre veux, il fan,
Lieut.

Anonyme
Mrs Orosdi Back
Ali Il zi
John Ananiadès
Moustafa Rukber Со
H. Karadjian Pd
Ibrahim p cha Fils

Ang'o-Synan Go
M. Issac Sismanog'ou
Muhurdar Giub Kadikeuy
Mrs Ballard
Soidiers'Christian Association
H. E Mahmoud Nedmi bey
Avoundook Zadi
Haehim Djémai bey
Gapt. J. B-nnet
Gourou Kafédji O-rn'an rffendi
Constantin Papadaki
Mise K. Mitehrl;
M J Мне Dowaî RusseU
Direction générale de la police
Noary .b"y
S E Tewfik pachâSnecar
Opodes Nati Djabi b-y
vline I- ai П kk b y
Fshredin bey
Colonel F. A-ha
Dicran В Karsamian
La Corporation -d—- boulangers
de Gpnstantinopiet Scu ari

20.00 1 ménager ses forces, mener une exis

50.00 j ience régulière, loin des excès de ta ville,
00 ! dans le grand air réconfortant de la

30 00i
10 ool campagne.
10 00 î Quelles surprises la science ne nous

10 OOlrcserve-t-elle pas ?
10 001 Yo:ci que le docteur A. ./, Barker Sa-

vage directeur de l hôpital de Broad

ireet, à New-York, publie un ouvrage

qui est tout entier consacré à l'éloge de

l'agitation.
Qu'on ne s'imagine d'ailleurs pas que

^0 OOi le docteur Savage se contente démettre

20 OOldes opinions purement personnelles ! I!

20G0| a étudié son sujet de la façon la plus

*10 ool originale- Elles documents qu'il a; >

,40 oo f porte som des plus convaincants.

50 001 Pour calculer 'l'âge moyen de la

50 00 ! тор, cdiez les grands hommes de l'an

^ ê. il a choisi quarante et un Grecs

rO 00 f cl Romains parmi ceux que les ailleurs.

10 001 iwlac ment Plalarqne, signale >1 comme

lû-OUf ayant été les leaders de leurs tempe
1 mêlés à toutes les Iul es et promoteurs

1.854.00»

Les braves gens
M. et Mme Edme Guesdon avaient piri

.dimanche après-midi une barque devant
la parc de Gulhané pour une courte x

cursion en mer. La rame s écant cassée,
a violence du courant emporta ia bar-

jque й la dérive sans qu'il fut possible de

| lutter contre les éléments, Dans l'embar-

I cation qui se remplissait d'eau M. et Mme
fi uésdp.n appelaient ^шетегг ац se-

\ cours. M tas d> ta côte, a Gonm-Gnpou

Ides
pêcheurs entendirent N'écoutant

que leur coaraga ils sa portèrent a la

reneontre*dés naufragés qu'ils furent as-

| sez heureux d- l'aineaer sains et nu..

fau rivage, lés arrachant à une.mort oer-

1 taine Aj mtânéâ i'h-roïsme de leur ace

j un beau désintéressement, ces brave-,

gens qui ne voulurent pas donner teins

noms, refusèrent toute récompense esté

mant n'avoir fait que leur devoir C'est
là un magnifique exemple de bravoure et

d'honnêteté que nous croyons devoir «i-

gaaler à l'admiration de nos lecteurs
comme à V.tentioa des aotoatés,

Occupe-toi d'Amélie
Gela se passai; dimanche matin, non

pas sur une scène de ihrâtre msis

grand'rue de Béch'ktache où la dame
Amelle cheminait paisiblement.

— Saunez-vous, madame où se trouve

l'orphelinat grec ?

L'mternellatèur, on jeune homme,
mince, de haute taille, proprement mis,
n'avait r en de rebutant.

— Je vais justement de ce côm, mon-jque les soirées commencent à 9 h. Ij2 et

sieur ; si vous vouiez bien me suivre, j les matinées à 2 h. 1(2 r.rès précisés.'
je vous indiquerai l'en Boit
Chemin faisant, le con pic. rencontra!

encore on jeune homme, mince оgale-j
!• no mais, ccvoi-là, de ta)l : e courte, i

10.00
50.00
10 00
50 00
50.00
20 00
10.00

Total

TJtai des listes précù denn-

Total

_

de mouvement s exigeant de leur

7 546 .501 snu'ant d adresse que d'activité.
P-

Lrs moniant suivants ont été

promis :

Montant payé

Dohàrsj
60]

60
Ltqs

240 00
10.00

230 00 j

Or, il a décoaver que cet a /e moyen

était de cinquante-sept nus e 1 d mi

Suivant la méthode pour l'époque
contenu oruine, il a pris quarante et ш

Américains, leaders delà finance et des

affaires Résultai . soixan e trots an.

huit mois
« La vie intense de no're siècle n'a

pas abrégé la durée moyenne de la vie

de l individu, écrit le docteur Sçv аде

ffljf^®Щтщ I seizième siècle 9 elle €iai- об оi-zc

У1 l neuf ans seulement; au dix huitième elle

«■ииявгааза&атаи i était un peu supérieure à treme ans.

— Sous le nom da Hemchéhir un jour-? Actuellement, elle est environ de cm-

nal turc a commence a parai re à New \ quante anu »

York sous la direction он Moussa Ferid |
Djeummrt effendi. ■

- La commission spéciale du minis-| ce .. .

tère de la justice chargée il'etudier le re-j tive, ne craignez pas le travail obnine,

.эеззЕЯЕайязйзайз

Jeunes gens, si vous voulez dépasser
t e cinquantaine, menez une vive, ai-

lèvrment des taxes judiciaires a adopté j la fièvre incessante C'est seulement

со rime tarif nouveau des taxes triples ;

qUaIl(j on eS [ occupé jusqu'à la limite

ds celles perçues jusqu'ici.
. des forces que Ion n'a pas le temps de

— Le gouvernement bulgare a décidé
...

de reviser ses droits d'importation avant ; se sentir vieilLr.

de conclure des accords commerciaux 5 U

avec des pays étrangers.
— Un ministère de la santé a été cré

par le gouvernement rie Savourchbou! к
Le D.' Zêhavi zadà Ghevkel llalim a et'

nomme titulaire de ce ministère.

Prière a nos correspondants de

n'ecrire tue sur un seul côté de la

feuille

-a S-'Ччоп ualicisii-.'
au Nouveau Théâtre

Madame de Thèbes est dans toutes
tes bouches. On ne parle que d'elle 1
On ne fait que chanter les refrains! tout
est agreabb ! tout est faci Ю a retenir.
Avec Mme de Thèbes la troupe Marion a

demchè une nouveisé Czardass
Ce soir mardi à 9 h. 30 Madame de

Thèbes
Dem-ап mercredi pour la première'fois

Eva.
Jeudi encore une grande création l'opé-

rot te qui triomphe actuellement à Vienne
La maisо des 3 jeunes filles la dernière
œuvre de Schubert.

Vendredi en matinée â 2 h. 30 La Rose
de Stamboul.

N B— L'honorable public est iéfo mè

Location an Nouveau Théâtre,

(ui laisse choir une enve'oppe. Sons
faire autrement attention Mme Amélie et I
son cavalier continuent leur route lorsque- j
le jeune homme de courte ; aille revenu sur j . . .. , ...

. ,
? ai ame G est la devise du Line Skatmg qui

ses pas, leur-barre 4e passage !.... , ?A_
— N'aurif. z-vous pas vu .nr enve-

La Makow.ska
au C.iné-fvîatinées-Skating

Encore une grande étoile dans un grand

j'ai laissée tomber par mé-

pour

ioppa qu
ga de ?

Mme Améliefi'a rien vu L rm-n-ieur
— haut et mince — semble bien avoir

remarqué la chose mais hésite à répondre
— Fau-Jrait-ii fair intei venii Ses

agents ?
Effroi de Mme Amélie. Protestation-j

iu cavaiie»'.
— Allons, je suis bon prince : il me]

suffira de vous fouiller moi-même. L'a"-À
faire n'au a aucune suite

Le monsieur accepte. C'est sur tu;, ]
semb!e-t U que se portent surtout 1rs!
soupçons du « voié « : Cette poche et]
puis cette autre et encore celle-là, •

Le monsieur haut et mine comme. c- »
'

a trouver mauvaise il fait mine d en ,

voyer » tous les diables T mossicur \
nincc cou'. Mais voilé qui es- fmi ]
su tour df Mme Au. km. Là, ie mon j
eut mmee et .court fa-fc preuve de ga - j
mterî'". Une s<; pie pcrqm.-?tb>n nans |
le sac à main de la dame pu.s .eterm ,

a

oour.he en cœur, il se confond en excu-

Quelques moment apiès, он irm

vac. près do Го- oh lœa e-r -ev.

i ui. et mince prend cong." à :?oc toc

ne recule devant aucun sacrifice
contenter sa с ientêie.

Au programme rie cette seTnaine figure
ia célèbre MskqWska ia benjamine dng

perotes dans Cemocelle drame à grand
dép oiement do fioxe en 5 actes.

Toujours fauteuils a 20 et Baico» à 10
piastre s.

Ш8я

Télégramme.
Provenance : ISPAHAN

LE COFFRET de JADE
contient vivante imagerie persane,
sa poésie, ses mœurs, sa philo-
sophie, (signé) Hosroes-le-Sage

Leilah, ia favorite
Le grand film à succès anrè"'

ATLANTIDE qui sera projeté не

uo.-- seule semaine, an
CINEMA F TOLE

le 6 mars

BRASSERIE LOI
Ce soir à io h.

G -":- â M \ I
I e 4 л

^ *2 •*

a -ad une, Htnpièt- cherche .. vainement

•p.-os son sac -on portefeuille contenant

quarante livres turques
Devons nous ajouter que les deux coni-

pères — ;'un haut de tsii'e, ! au tre Он

radie comte, — détalent enco e à fout'-s

i • 'oo;- ?
Cela se passa dimanche matin,

grand i он de Bvichiktache.

Cour maitlaie

л. l'ordre du jour ds ia сон r martiale

égaraient dimanche des procès de bu-

gsn'dage D abord celui de ta bandé
K.u '-ii- k Arslar ; nv - audirion té-

moins Çt de vieliowm Puis •. joge-
ment des brigands de Gandilii qui l'an-

née dernière terrorisaient <e village,
pillant les magasins et emmenant des

iiabi'o nts comme çt ges. Un de,s côtés

pîqnarrts du procès fut, -ans contredit, la

comparution, comme prévenu, du...corn-
•nissaire-adjomt de police de Candi ;i.

Re ki effendi qui, paraî'-i , prêtait la

main aux brigands, Ponr.quo; s'étonner

après cela que câs de or r

u- 1 1 lire coup* !

Jugement à huitaine.

bien j f

DES FAMILLES
Paré et Ma qué

iE'DERNIER DE LA SAISON

Ouvert tours h nuit

E:;vT ilÏMm LÎÎBBE

Ц L'opé ette qui triomphe

I depuis deux ans à Vienne

j La maison
j des 3 jeunes filles
1
I de Fran'z Schubert

|| passera jeudi
m NOCVE U ТНЁЛТПЕ



DERNIERE HEURE

N'densé

LE BOSPHORE

La Bourse
Coure des fends et valeurs

27 février 1922
rmrms par ia Maison de Baoqm

mEHES
■7 Galata,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone 2101*

_,OURS DES MONNAIES
L'Or ; 657

Banque Ottomane | 250 —

Livres Sterling 652 -

francs Français 268 —

Lires Italiennes j 50 —

Drachmes 125 _

Dollars 146 —

Lei Roumains 23 50
Marks 13 50
Couronnes âuti ich 30,40
i <evas 20 -

COURS DES CHANGES
New-York 67 25
Londres 651 —

pâris 7 47
Genève 3 45
Rome 13 15
Ubëneb
Berlin en0 1

Yienne —

Sofia 101 -

Bucarest 22 50
Amsterdam 1 76

Prague 37 -

DE
Un combat aérien à Arras
Ceci se passait un samedi, des pre-

miers jours de novembre 1914 J'étais à

Arras, avec mon ami CTancard, sur li

place où s'éievair, le majestueux édifice

de l'Hôtel de viile. Nous regardions avec

amertume les ruines encore puissantes de

ce chef-d'œuvre d'architecture, si sauva-

gement transformé en un monceau de dé-

bris informes. Le temps était splendide.
Sous un soleil presque ardent

1

, des en-

fards, peu soucieux des obus qui sillon-

nafard, en sifflant, le ciel d'une limpidité
remarquable, continuaient à jouer parmi
les décombres des maisons effondrées.

Tout à coup un ronflement sourd et ré-

gulier se fit entendre au dessus de nos tè-

tes Instinctivement nous levâmes les yeux

et nous vîmes, dans l'azur des cieux se

dessiner nettement une silhouette arron

Femi paclia au front oocidontal| détruUeslorsdescombatsdu SakE-
ria ont été réparées.
Durant l'absence de Fevzi pacha,

c'est Hassan Fehmi bey, commis-
saire du chéri qui fera 1 intérim de
la présidence du conseil des corn-

missaires.

Le dépari de Youssouf Кеша!

Fevzi pacha, président du conseil
des commissaires et chef de l'état-
major général de l'armée kéma-
liste, s'est rendu le 14 février an

front occidental pour avoir une

entrevue avec Ismet pacha au sujet
des prochaines opérations mili-
taires. Il visitera ensuite le front

qui ces derniers temps a été ren-|
forcé par l'expédition de matériel; partira fort probablement
de guerre des ports de la Méditer- demain à bord du Taclla de la
ranée et de la Mer Noire. Ismet j compagnie Paquet Hamid et Saf-
pacha accompagnera Fevzi pacha vet beys ayant terminé leurs
dans sa tournée d'inspection. Les préparatifs vont pouvoir accom-

préparatifs militaires du front occi- pagner la délégatiou de Yous-
déniai peuvent être d'ores et déjà souf Kémal bey. Moukhtar bey qui
considérés comme terminés, no- doit arriver aujourd'hui d'Angora
tamment en ce qui concerne l'or- à Constantinople se joindra à la

ganisation de l'artillerie et de la délégation. Le Dr Nihad Réchad et

cavalerie. De source turque onaf- Djavid beys, ex-ministre unioniste
firme que les disponibilités actuel- des finances, vont rejoindre ia dé-
les de l'armée kémaliste en maté- légation à Paris. Celle-ci restera

riel de guerre sont équivalentes à dans cette ville durant deux semai-
celles de l'armée hellénique. nés. M. Franklin-Bouillon a été
Toutes leS lignes ferrées condui- avisé télégraphiquement de la date

saut au front, et qui avaient été du départ delà délégation.

CHRONIQUE SPORTIVE

Les matches de boxe
d'avant-hier

La salle du théâtre Apollon, à Chi-

chané Caracol, a vu pour la première fois

dimanche se disputer des matches de

boxe.
Etnan et: Mardiroche sont, il est vrai,

des novices, mais le progrès est bien vi~

sible chez eux. Ils commencent à se for-

mer un jeu et s'adaptent déjà asstz bien

aux circonstances.

Nica, le «goal keeper» du Péra Club

Les unionistes ainsi proclamaient sans

vergogne que «les nouvelles des déporta-
tions et des massacres durant la guerre
n'étaient que des choses inventées par
les Arméniens et que ceux-ci vivaient

dans la béatitude sous l'égide tntélaire

du comité Union et Progrès.» Tous ces

actes proviennent de la déchéance de la

morale dans ce pays. Ils visent à jeter de
ia poudre aux yeux, à temporiser et pro-
fîter de l'assiette au beurre.

« Les Grecs irrédimés »

Le Vakit se félicite de la déci-
sion prise par le Patriarcat œeu-

ménique au sujet de la désignation
de délégués à Londres et à Paris

les

affo-

enie-

pro-
se disper-
une volée

a eu beaucoup de chance pour son pre

mier match de boxe. Quoique moins puis- j pour défendre les droits des Grecs
sant que son adversaire, Stepan, conser- j irrédimés.
vait sur lui un semblant de supériorité» j ^ous souhaitons que cette propagande
Mais au deuxième round, лоса, s in?pi- -

so j^ fa|te d'une façon énergique à un mo-

rant sans doute de ses devoirs de bon | men t cq p0pinion publique européenne et

gardien de but et croyant voir venir le j américaine commence à s'apervoir que

%die. C'était un «Taobe»qui, à l'instar d'un | ballon «ariéta» si duiement Stépan qui ? p0n se moqne de sa bonne volonté et de

oiseau de proie guettant la victime, pia- j s'affaissa et resta à terre о secondes au j; ga patience dans la question de la pro-

naît à une très grande hauteur, juste ap bout desquelles il abandonna. | tection des chrétiens d'Orient. C'est la

dessus delà bande d'enfants. L'appari- j Le combat d Artine contre le jeune mi- fmajorité des Grecs indigènes qui subira
litaire anglais qui voulait gaidei linco- * jeg conséquences de cette propagande,
grvito s est deioule tiès acharné et fut œ Un Patriarche œcuménique, un patriai-
meilleur de la soirée. Comme toujours, . ca j. e£ , oas les partisans de l'hellénisme
Artine fit pienve de bonne.* petites qua- ^ gQ mon trent plus hellènes que les
lités ; il rassura vite ceux qui crigaaient
pour lui et prit môme un léger avantage

qu'il garda jusqu'à la fin nonobstant la

décision de «match au!» qui fut donnée à

son match.

Serge a remporté cette fois assez dif-

fioileu r nt .aux points sa victoire sur

Théofiios. Durant les 5 reprises que dura

cette rencontre, le boxeur grec, plus

puissant mais beaucoup moins précis, se

déména tant et si bien qu'il annihila,

pour ainsi dire, le jeu du jeune Russe.

Dommage que Serge soit passé poids léger
il nous aurait fourni un fort joli combat

contre Artine et en revanche contre

Gorléro.

Le match d'Edouardo, frère de Battiing
Week contre Orhan se termina rapidement
l'arbitre ayant arrêté le corn bat. Dès la

deuxième reprise Orhan se mit â chaque
instant à enlacer son adversaire ce qui
lui valut plusieurs avertissements. En fm

de compte, au troisième round Euouardo

fut déclaré vainqueur.
Vint ensuite ia rencontre entre les poids

mi-lourds Sava (grec) et Lulus (français).
Le premier obtint la victoire aux points

pour avoir attaqué sans répit un adver-

sairr qui se réfugiait derrière ses gants et

qui ne prit l'offensive qu'à la seconde

partie du combat en ne s'employant qu'à
moitié.

Fouînard

le dernier exemple. Son article de fond

concernant « le pacte national et les

Arméniens » renferme tout ce qu'il faut

pour surexciter le fanatisme des masses

t urques contre le peuple arménien. Nous

n'avons pas la patience de dévider cet

écheveau d'hallucinations et de divaga-
tions. Nous allons nous arrêter à certains

points qui altèrent et dénaturent les

faits pour élargir le fossé et justifier des

menaces. Les Turcs n'ont pas changé
d'un iota leur mentalité. Ils sont tous

d'accord pour nier tout et présenter la

Turquie comme un Eden pour le peuple
arménien. Au lieu de châtier les coupa-
bles des atrocités et de la guerre, ils ont

prouvé d'une façon manifeste qu'ils étaient

tous du même bloc enfariné, en organi-
sant des funérailles nationales à quelques-
uns des coupables assassinés ou pendus.
Ils ont l'audace infernale de dire api ès

tous leurs forfaits sans nom que « les

Arméniens font du tapage, qu'ils se ii-

vrent à la propagande et qu'Us n'ont au-

chn droit de se plaindre » puisque tout

est pour le mieux dans le meilleur des

mondes possibles.
Le porte-étendard du fanatisme et du

chauvinisme turc « recommande aux

Arméniens de ne pas soulever la question
des frontières de l'Arménie car ceci

pourrait causer des pertes aux Armé-

niens et ne leur assurer aucun avantage »

Le Tanine, organe de l'Union et Pro-

grès, et le Tasfiri-Efkiar d'hier, aujour-
d'hui TevhidL-Efkiar insinuaient durant

la période abominable de 1914-1915 les

mêmes menaces. Ne se trouvera-t-il pas
un seul Tare sensé qui aura le courage

civique de clamer aux Hassan et aux

Osman que si l'Empire ottoman a été

ruiné, ce n'est pas parce que « les Ar-

méniens ont fait du tapage », mais bien

parce que les Turcs ont toujours dissi-

mulé tous les maux et étouffé dans le

sang toutes les protestations.

MAMANS et

MENAGERES
S1P51

^ /i lf/s mÊW
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!Eyrguth-le cair£:

La boîte de lait sucré
NESTLÉ sera vendue désor-
mais à piastres 32,50 et le

lait non sucré à Pts.27,50.
Le iait Nestlé étant le meil-

leur, exigez-le et refusez
toute autre marque. N'ou-

blîez pas qu'en apportant les
étiquettes des boîtes de lait

â la Compagnie Nestlé, vous
prenez part au concours an-

nue! comprenant 50 prix
avec mille livres en es-

pêces. Demandez à vos con-

naissances ce qu 'elles pen-
sent de la qualité du fait
NESTLÉ et du concours des

étiquettes dont le tirage a lieu le 15 Juin prochain.

Dépêchez-vous d'essayer votre chance ! î !

ENFIN !

LLOYD TRI EST S MO
Le bateau ABBAZIA partira mardi
28 fév. à 9 h. a. nr. pour Smyrae,Rhodes,
Adalia, Limasse), Larnaca, Mersine, Ale-j
xandrette, Tripoli, Beyrouth,Caiffa, Jaffa, !

Port-Said et Alexandrie.

Le bateau BAJLMATÏA partira
jeudi 2 mars à 4 h. p.m. pour Varna et

Bourgas.
Le bateau JPA LACHY partira sa»

medi 4 mars à 4 h. p. m. (Ligne de luxe)
(voie canal de Gorinthe) pour Pirée,,Gor-
fou, Brindisi, Venise et Trieste.

Pour pins amples renseignements s'a-
dresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moumhané.Téiéph.
Péra 2127,ou à ses Bureaux de Péra (Pô-
ra-Paiaoe) Téléphone Péra 2490, à Starn»
boni, Messadet Han, Tél Stamboul 2i>5,

tion de 00 «rapace» mit en émoi

quelques mères qui les gardaient.
— Rentrez donc, crièrent-elles,

ées ! Ou vouiez vous avoir la tête

vêe par une bomba ?

Ge cri d'alarme plein d'angoisse
Iduisut «on effet Les enfants

fèrent de tous côtés, comme

de moineau^ effarouches.

C'est alors qu'en solvant les meuve-

ments du Tàiibs», nous vîmes apparat
tre un biplan français, un Maurice Far-

ma», appareil d'une vitesse moindre que
celle de l'avion ennemi. Aussitôt que le

«Taube» l'aperçut, il se lança à sa pour-

suite. On aurait dit que le français le

provoquait à cette chasse, car, immédia-

lemeat, ii se dirigea à toute vitesse vers

les lignes françaises. Le « faube» le ga-

gnait déjà de vitesse.

Noos suivions des yenx avec une grande
angoisse cette chasse aérienne quand,
soudain, un petit point noir s'éieva au-

dessus des débris des maisons en ruine.-

Il décrivit trois spirales ascendantes et

gagna de la hauteur derrière le «Taube».

C'était un «Nieuport» de course. Le

«Taube» s'aperçut alors du piège qu'on
lui avait iendu. Ii voulut battre en re-

traite Trop tard ! La lutte était enga-

gée. Le «Nieuport» s'élevait de plus en

plus haut, tandis que le «Farman» cou-

pan la retraite a l'ennemi. Une minute

encore et le«Nieuport»côiffait le «laubo»,
à qui ii envoyait une décharge dis mi-

(railleuse.
'

Noms eûmes alors l'impression que l'en-

nemi était fortement touché, car au

même moment il s'inclina brusquement
et, commé un oiseau mortellement blessé,

pique du nez vers la sol, presque vertica-

lement. Et là haut, tout là haut les aéro-

planes français décriva ent leurs spirales

et, tout en rondonnant, contemplaient
leur œuvré. AMIRADJIBI

Remerciements
La section musulmane du comité in ter-

national de suppression de la mendicité
remercié le Standard ОЛ Company of

New-York qm a bien voulu accorder à

cette oeuvre un secours de cent ivres

luiques.

ON*CHERCHE
des demoiselles âgées de 16 à 22 ans,
pour des postes d'opératrices aux Télé-

phones Sujétion ottomane, et connais-
snnee du turc et du français mdispen-
sables. St présenter de 9 lj2 à 11 h. я m,

le 2 à 4 h. p.m. le 6 Mars Lundi, au
г ..» u du 'Mi-ov- ment de ia Société des j hétfaogenas de ce pays se soumettent

v u phone-, Talus Kvlb, Stamboul,

PRESSE TURQUE
Pas de franchise

Le Peyam-Sabah affirme qu'il
n'y a pas de franchise dans les
actes des kémalistes comme il n y
eu avait pas dans ceux des unio-
îiistes.

On nous parle de service postal £érien
en Anatolie lorsque cette contrée est

privée de routes ordinaires et que le

service postal n'est pas même assuré par

des voitures, des diligences. Où peuvent-
iis trouver des avions ? Qui les pilotera ?

Ge ftVst pas le charlatanisme qui pourra

rehausser le mérite d'un gouvernement.
Comment voulez-vous qu'avec un ré-

gimè de charlatanisme, avec une politi-
que unioniste ou kémaliste. les éléments

de

leur propre gré à la souveraineté turque ?

que
Hellènes eux-mêmes doivent se transférer

en Grèce, Ii importe de procéder à

l'échange des Grecs partisans de l'hellé-

nisme en Turquie contre les Turcs par-
tisans du turquisme en Grèce, ainsi que
lavait le premier préconisé Vénizélos
avant la guerre générale pour la Macé-
doine dans la but d'établir une paix
réeiie et stable.

Ce principe doit être généralisé demain
dans l'intérêt de la paix en Orient.

PRESSE GRECQUE '

Le droit et la violence
Le colonel Iiondylis, dans le

Proia après avoir relevé l'anti-
thèse entre la mentalité britannique
et les tendances des kémalistes,
entre la politique du droit et celle
de la violence, écrit :

« Mais, indépendamment des iaten-

tions de Moustafa Kémal et de son gou-
vernement, une question se pose :

si les autres peuples de l'Asie
Mineure ne disposent pas aujourd'hui
de moyens de défense, les Grecs avec

leurs milliers de combattants irrédimi's se

soumettront-ils à l'adversaire qu'ils ont

tant de fois vaincu et vu s'enfuir en pa-

nique devant leurs baïonnettes ? Et outre

la défense de leur propre liberté, les des-
cendants des civilisateurs de l'Asie n'ont-
Us pas d'autres devoirs pour la libéra-
tion des territoires 011 a brillé la civilisa-
tion grecque avec Alexandre et ses héri-
tiers ? Et n'est-ce pas un devoir d'honneur;
un devoir de philaltroisme que de mettre
fin au gouvernement de la potence et de
créer une situation excluant pour l'ave-
air le retour d'un régime de violence
dans l'administration des peuples infor-
tunés d Orient?

PRESSE ARMENIENNE
Les porte-étendards

clu peuple
Le Djagadamard estime que ce

serait un grand bienfait pour les
Arméniens aussi bien que pour les
Turcs si les journaux turcs se dé-
cidaient à ne rien écrire au sujet
des relations des deux peuples, car
plus ils s'étendent sur celte ques-
tion, plus leur cynisme se déchaîne
et plus leur crasse ignorance s'em-
bourbe.
C'est le Tevhidi-Efkiar qui nous donne

Il a plu au Seigneur de rappeler à Lui
l'âme du très regretté M.

Marc gravina
Professeur de Musique Du Tiers Ordre

pieusement décédé après une courte et

douioureuse maladie.
Les parents et alliés éplorés le recom-

mandent à vos ferventes prières.
Les obsèques auront lieu à la Cafhé-

drale de. St-Esprit le mardi 28 février à
3 h. p. m.
Il ne sera pas envoyé de faire part le

présent avis y. tenant lieu.

Ai fleurs ni couronnes.

A U J О V КD'HUI

triomphe

MAGîC i 'amour
SELEPH. pesa 2946 4me et dernière

époque

РОИТ 12Шi
1 le magnifique roman de Zsvaçe

Ligne des îles des Princes
Départ de Prinkipo

6 30 Prinkipo, et les îles.
7 80 Prinkipo, (de Pendik 6 h. 45), et

les îles.
7 45 Prinkipo, (de Halki, à 7 h. 30),

Maltépé,Djadi-Bostan.
9 30 Prinkipo et les îles.
3 45 Prinkipo,(de Pendik à 3 h.) les îles

et Cadikeuy.
Départ du pont

9 Cadikeuy,les îles,Gartai et Pendik.
4 Pour les îles.
5 Djadi-Bostan, Maltépé, Prinkipo,

Halki.
5 15 Pour les îles, Cartal et Pendik.

Pour les îles.

Service des dimanches
Départ des îles

6 45 Prinkipo, et les îles.
7 45 Prinkipo (de Pendik à 7 h.) et

les lies,

Prinkié,po (de Halki à 7 h. 45), Mal-
8 tép Djadi-Bostan.
2 45 Prinkipo (de Pendik à 2 h.), 1er

îles et Cadikeuy.
3 30 Prinkipo et les îles.
4 30 Prinkipo, les îles et Cadikeuy.

Départ du pont

9 Cadikeuy et les îles.
1 Cadikeuy, les îles, Gartal, Pendik.
1 80 Ponr les îles.

Pour lesîies, Gartal, Pendik.
6 15 Diadi-Bostan, Maltépé, Prinkipo.

Halki.
65 30 Pour les îles.

National S team Navigation
Go Ltd of Greece

Ligne Constanlza
Le paquebot posteANBROS atten-

da de Marseille partira le mardi 28 fév.à
3 h.p.m des quaisde Galata directement

pour Constanlza acceptant des passagers
et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

à. la Compagnie, de Navigation Natio-
nale de Grèce, Galata, Arabiaa han, 1er
étage. Tél. Péra 3240-3341.

National S team Navigation
Go Ltd of Greece

Ligne bi-mensuelle de Marseille
Le paquebot posteANDMQS est ar-

rivé de Marseil'e le lundi 27 fév.et partira
desquais de Galata le samedi 5 Mars
3 h. p.m. pour MABSEILLE touchant à

Smyrae et au Pirée, acceptant des pas-
sagers et marchandises.

'

II reçoit également' des marchandises
pour tous les ports de G'èce avec trans-
bordement au Pirée sur nos vapeurs des
lignes des côtes.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation Nation,aie
de Grèce, Galata, Arabian han, 1er étage.
Tél. Péri? 3240 3241.

CONSTANTINOPLE
SHIPPING & FUEL Go Ltd

(Inc. The©. SReppsn)
Johnslon Line Ltd

Le sjs INCEMOME est attendu
d'Anvers vers le Ю mars et chargera
pour Bourgas, Varna, Constanlza, Galaîz,
et -JBraila.
Le sisJPOJJAIlONest attendu d'An*

vers vers le 15 mars.

Le s[s JDJIOWORE en charge à An-
vers.

Service de retour
Le S{S WINGATE en décharge-

ment dans les ports de la Mer Noire.
Svenska Orient Linien

Le sjs ODESSA attendu commen-

cernent mars chargera pour le Gonti-
nent et la Scandinavie.
La s[s VAMNA est attendu de la

Scandinavie et d'Anvers vers le 15 mars.

Canadian Pacific Railway
Le sjs
EMEMES® ОF SCОTEANВ

est attendu de New- York le 2-3 février.

Le sisEMPJRESS OFFRANCE
est attendu de New-York le 17 mars.

Pour plus amples renseignements,
s'adresser à la Constantinople Shipping
et Fuel Go. Ltd., Galata, Hudavendighiar
Han, 17- Tél. Péra 3i=l0—) 2

Placement de fonds
Ne placez plus vos capitaux sans ga

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des
intérêts très avantageux, faites vos place-
ments sur hypothèque d'immeubles de

rapport.
Adressez vous donc, à cet effet, à la

Maison de Banque G. HAMOPOULQ,
Galata, Buyuk Tunnel Han, 18-19.

Sont arrivés de Vladivoslock les
attendus et renommés caviars
russes rouges (brick) de qualité
aussi excellente que les caviars
noirs et qui sont en vente en gros
chez M. TH. GHICADîS ( Toutoun
Giomrouk 36, Stamboul) Tél. 347,
et en détail chez lous les épiciers
de notre ville.

Chemin de fer d'Analolie
Hdidcir-Pacha — Ada-Bazar

La direction militaire de l'exploitation
du chemin de fer ottoman d'Anatoli-
porte à la connaissance du pubiic qu'à
partir du 21 octobre, le trafic de voye#
geurs, marchandises et bestiaux, qui s'é-
tend actuellement sur le parcours Haïdar-
Pacha à Yaremdja sera repris aussi sur la
tronçon de Yaremdja à Ada-Bazar, aux

risques et pérlis des expéditeurs ou desti-
nataires*

Les voyageurs empruntant les deux
tronçons devront se faire délivrer leurs
billets de voyage jusqu'à Yaremdja contra
paiement des taxes y afférentes et s'a-
cheter ensuite à cette station de non-

veaux billets pour leurs stations de des*
Itination.

Le transport de bagages, chiens messa®

geries, marchandises, bestiauxd'expédiés
jœn grande ou en petite vitesse, un tron-

!çon
à l'antre, s'effectuera, sur base d'une

seule et unique document!on, en port
payé de la station de départ jusqu'à Ya-

!

ren-dja, et en port dû, de Yaremdja à Ш
station de destination,
j L'oraire des trains mixtes et de mar-

chandises desservant le parcours de Haï-
: dar-Pacha à Ada-Bazar est jusqu'à nou-

\ vel avis, fixé comme suit
Train mixte 1004

Haidar-Pacha-Ada-Bazar
Haïdar-Pacha départ 9.-—
Pendik (arrir. 8.45

(départ. 5.55
Touzla départ 10.17
Guebzé « 10.50
Dil-Iskélessi < 11.11
Tavchandjil € 11.21
Héréké € 11.41
Yaremdja (arrivée 12.™-

(départ 12.30
Dérindjé départ 12.56
Ismidt (arrivée 13.14

(déparc 13.45
Buyuk-Eerb. « 14.30
Sabandja < 15.10
Arifié € 15.30
Ada-Bazar arrivée 15.50

Train mixte 1003
Ada-Bazar-IIdidar^Pach^.

Ada-Bazar départ 9.-^
Arifié « 9.25
Sabandja « 9 52
Buyuk-Derb. € 10.25
Ismidt (arrivée 10.55

('départ 11.25
Dérindjé départ 11.43
Yaremdja (arrivée 12 .-35

(départ 12.3Q
Héréké départ 12.59
Tavchandjil < 13.10
Dil-Iskeiessi « 13.25
Guebzé € 14.05
Toazia t 14.24
Pendik (arrivée 14.45

(départ 15.—
Haïdar-Pacha arrivée 15.45

Pour plus amples renseignements, s'a-
dresser au département commercial
Haïdar-Pacha.
Haïdar-Pacha, le 13 octobre 1921.
La Direction militaire de l'exploitation

Location de Coffres-Forts
(SAFES)

Déposez vos objets précideux dans le
chambres-fortes des plus moernes de la
nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du
VOL et de l'INCENDIE.
Service tous les jours de 9 h. 30 a,m.

usqu'â 10 h. p.m. excepté les Dimanches,
Téléphone; Péra 3041,



BOSPHORE

^?(3ff4S3t
Се1пХШГ'€
é£aMi-que

<ЕЯ1&еЕ£ъ^<Ки\Ц
ш!ге ccrrpô,eHe
iccrmfeit foteôiXé
3.5touAaells&*

PÉRA, Place du Tunnel
Prix à partir de Ltqs 6.

En ce temps de crise nul n'ignore
l'importance du

CREDIT
Allez chez te marchand-tailleur

de Paris pour hommes et dames

AU RAFFINÉ
où vous pourrez avec des page-
ments échelonnés vous faire foire
des costumes sur mesure Ltqs.
et Pardessus sur mesure Ltqs.
Deurt-Yc! Azl, en face du

15
Khédivial Palace?

de Péra
Grand'Rue

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977

No 209. Adjudication définitive du mercredi, 1er mars

1922, sous pli fermé,
A la fabrique de ia direction de la tbinoterie (TOun-Capan :

1 per forateur eu fer, 2 soufflets de forge dont l'un double et l'autre

simple, 3 enclumes de forge de 80 à 100 kilos chacune, se vendront

par kilo, 20 vareuses, 20 marteaux-pilons, se vendront en bloc par
kilo, 32 tenailles de forgeron, 4 tenailles de forgeron, 2 étaux de

forgeron se vendront en bloc par kilo, 500 briques cuites.
Au local sis à côté du Fezhané de Deffcerdar ; 5.000 briques

non cuites en partie cassées, les débris d'un baraquement.
Au dépôt de Saradjkhané: 5.000 kilos de boubns avec écrou

de diverses dimensions.
Au magasm des produits pharmaceutiques cle Haïdar Pacha :

265 kilos de mastic, et 205 kilos de colle.
Au dépôt de Suleymanié ; 34 machines â coudre «Singer»

usagés à pédale,22 machines à coudre «Singer» usagées sans pédale,
12 machine à coudre usagées «Naumana», à pédale, 4 machines à
coudre usagées «Naumann» sans pédale, 5 machines à coudre usa-

gées «Iloor» à pédale 4 machines à coudre usagées «Hoor» sans

pédale se vendront en bloc ou en détail.
Au dépôt de matériaux pour automobiles : 66 pneus extérieurs

sans clou, 16 pneus extérieurs avec clous.
A la direction générale des postes : 1 camion usagé

-OH BANCO 0! BOMA
Société Anonyme — Cap. 150 millions
238 filiales en Italie et à l'étranger
Siège Social et Direction Centrale

XI оm о

Toutes les opérations de Banque
Change et Bourse

Du 2me notariat de Stamboul ;

11 est porté à la eoanais.-nm-e <Ju pu-

blic que la Société V СШМСПНП *N et

Cie s'oecupant de commerce do inanufao-
tare a été dissoute à paitir da 17 го-

vembre 1921.

CONST ÂNTINOPLE
GALATA, Camondo Han.- Tél. Pera 390-391

STAMBOUL, Pinto Iian.- Tél. St 1501-02
PERA, Gd'Rue de Péra, No 337.- Tél P. 314

Entrepôts, de transit. Scutari, Sirkedji

Offres et Demandes

Secrétaire, COMPTABLE, DACTYLO,
connaissant parfaitement

français, arménien, aile -.and, anglais,
et turc, disposant de quelques heures,
cherche travail dans bureau d'avocat,
architecte, négociant, donnerait aussi
des leçons de français, comptabilité,
mathématique. S'adresser sous 8ECRE-
TAIRE Boire Postale 176 Ottomane,
Stamboul.

Compagnie^D'ASSURANCES ANGLAISE
cherche agent spécial in-

! cendie ayant bon portefeuille et bonnes

| références. Ecrire sous "Insurance Com-

; pany,, Publicité Hossh, Kahréman Zadô

; han. rue Bs'd Ali, Stamboul.

i «rant Djomil Siouffi,: avocat

Chemin de fer Ottoman d ?Anatoil@
Ligne Ha'idar-Pacha-Ada-Bazar

JEAN SOFIANOS
Marchand tailleur

PERA, Place du Tunnel, No 6

Tissus anglais et français. Costumes et

nouveautés de la saison.

Coupe anglaise et américaine gantan
le corps. Travail soigné.
Prix raisonnable et réduit.

M. FOURNIER
professeur de carrière, prépare
les candidats et les candi-
dates aux divers examens de

français.
Ecrire à l'adresse suivante :

PERA, Ainaly Tchechmé,Intsé Gas

Appart. Apostolidès, Mo 5.

STATIONS

Avis aux négociants de Péra
Dans le grand han sur la Grande-Rue

de Péra No 307 à côté de l'église Saint-

Antoine, le nommé Sabi'i bey, fils du Dr

Kusni bey, avait, il y a quelques mois,
loué un grand magasin avec deux appar-
tements dessus. Au bout de quelques
mois, Sabri bey ne pouvant même pas

payer entièrement le premier terme de

son loyer, a quitté le pays, et un procès
de faire évacuer fut intenté par le procu-
reur du propriétaire.
Or, comme il y a dans ce magasin des

locaux libres à louer, on est prié de

s'adresser pour toute affaire de location

au seul fondé de pouvoir reconnu par les

autorités jadiciaires, M. T. Fakhry bey,
2 Salonique Camondo han, Gaiata, de

10-11 h. du matin, car tout autre acte de

location sera considéré illégal et par con-
séquent on risque de se trouver lésé dans

ses intérêts. — 353-3

SOLDES DE FIN DE SAISON
au

BAZAR DU LEVANTS!
PÉRA

Prix sensationnels aux Rayons
BONHETfRIï-OOHfECTlBH-ETOFffS

Nouveaux arrivages dans fous les Hayons :

MENAGE, VERRERIE, ARGENTERIE, e!c„ etc.

Un lot de Fil de Cuivre et câbles électriques
d'OOOASION

et Fils téléphoniques A VENDRE
No 2. — Téléph, Péra 1283

Pont Karakeuy
HAÏDAR PACHA

Kizil Toprak
Bifurcation
Gheuz-Tépê
Erenkeuy
Souedié
Bostandjik
Maltépé
Poste R. 11. klm. 16-6
Kartal
PENDIK

Poste С. B. klm. 28.6.
Poste G. A. klm. 31 0.
Touzla
Guebzeh
Dil Iskéless
Tavchandji
Héréké
Yaremdia

Dérindé
ISMID

Buyuk Derbend
Sabandja
ARIFIE
ABA-BAZAF

dép
arr.

dép

9 BLEU COLMANS
Le Bleu sans pareil

Préserve le linge

Bull's Head

Objets et Marchandises

d
'

О С С A S I О N
exportés de la Russie par les réfugiés Russes

arr

dép.

arr.

dép.
»

arr,

dép

TUA IN S

No 4

Pas s.
ПО 100! № G

MbcfjPass.
H. M,

7 25
7 50
8 0
8 14
8 18
8 25
8 29
8 33
8 З7
8 47

8 59
9 00

H. M.

8 30
8 50
9 —

9 25
9 30

9 50
10 -

10 09
10 16!
10 26
10 50
11 11
11 21
11 41
12
12 30
12 56
13 14
13 45
14 30
15
15 30
15 50

H. M.

Ю -

10 25
10 31
10 40
10 44
Ю 51
10 5^
10 59
11 03
11 13
lt 24
11 3:

SNe 1052
Mixt

P. M

11 05
11 2
11 40

11 59
12 17
12 28

»

12 48
12 58
13 18
13 85
13 47

Pass.

H. M.

11 05
11 25
11 40
11 49
11 53
12 -

12 04
1? 08
12 11

NO 10
Pass.

II. Ы

13 0;
14 10
14 15
14 24
14 2fc
14 35
14 39
14 4o
14 47
14 57

»

1 05
1516

No 12
J ss.

N0 14
Pass.

H. M.

15 &0
.6 00
16 0
16 24
16 28
16 35
16 41
16 4
16 49
16 59

Ъ

17 10
17 18
17 33
17 41
17 47
17 55
18 13

H M.

16 50
17 05
17 20
17 29
17 33
17 40
17 4c
17 50
■17 51
.8 04

»

18 15
18 23

N0 16
Pass.

H. M

18 25
18 45
18 50
18 59
19 08
19 04
19 10
19 14
19 18
19 22
19 32

»

19 43
JB 24 19 53
18 31

N0 18
Pass.

il M.

T M A IN,

STATIONS ho 3
Pass.

H. M.

Vente en gros et en détail, GRAND CHOIX, introuvable
ailleurs, objets neufs et renouvelés pour cadeaux, mé-
nage, collection, etc., objets d'art, d'antiquités et de
luxe, or, argenterie et fourrures russe, lapis, bronzes,
porcelaine, tableaux, chaussures, étoiles, confection, etc.

«SOCIÉTÉ DE COMMERCE RUSSE»
Grand'rue de Péra, 58-60 an coin de la rue Misk — TMpph P. 2997.

9 Dépôt Général;J.&J.ColmanLtd |
5J1 Consiple Âgency,St.Sanassar Han |
£ Stock toujours en transit |

П—1Г

D'ASSURANCES INCENDIE-MARITIME
THE-D ZEâLSl HBM С Iм

| Ш PALilE IllilE P L*
AGENTS GENERAUX •

WALTER SEAGER & Go Ш
Gaiate Tchmili Hihtim Пав 4me étage

TELEPHONE РЕМА 381

ADA-BAZAR
ARIFIE
-abandjé
Buyuk Derbend
ISMID

Dérindjé
Yaremdja

Héréké
Tavchandji
Dil Iskéiessi
Guebzeh
Touzln
Poste G. A. klm. 31-0
Poste G. B. klm. 28-0
PfiNDIK.

Kartal
,! Poste R. D. klm. 16 6
j Maltépé
Bostandjik
Souadié
Erenkeuy
Ghieuz-Tépé
Bifurcation
Kizil Toprak
IIAIDAR PACHA

Pont Kara-Xeuy

dép.

arr.

dép.
»

arr

dép.

arr

dép

dép

arr

dép
arr

ho 5

Pass.

H. M.

ho 7
Pas?.

H. M

6 46
6 55

7 41
7 45
7 50
8 15

7 08
7 25
7 3
7 38
7 44
7 54
8 03
»

8 14
8 24
8 30
8 41
8 17
8 51
8 54
9 00
9 05
9 25

ho 9
Pass.

H. M

hO 11

Pass.

ho lûoAho 1053
Mixt. {Pass

H. M

ho 13
Pass.

9 34
9 43
»

9 5^
10 04
ЮНО
10J21
10 27
10 31
10 34
10 40
10 43
11 05

12 26
12 32
12 39
12 44
12 48
12 51
12 57
13 05
13 25

13-20
13 29

»

13 40
13 50
13 5
14 03
14 08
14 12
14 13
14 21
14 26
14 46

H. M

9 00
9 25
9 02
10 2
10 55
11 25
11 43
12 00
12 30
12 5i
13 10
13 2
14 05
14 24
14 34

■»

14 45
15 иС

H. M

15 55
16 0.
16 2:

15 50
15 59

S

16 10
16 20
16 26
16 33
16 38
16 42
16 45
16 51
17 05
17 25

H. M.

ho 15

'ass.

H. M.

ho 17

Pas*.

H. M.

16 28
16 40
16 52
17 0
17 15j

>

17 34
17 45
18 00

»

18 13
Ъ

18 22
«

18 29
18 35
18 55

18 32
18 42
18 59
19 08

19 19
19 29
19 35
19 42
19 47
19 51
19 54
20 00
20 05
20 2 b

FEUILLETON DU «BOSPHORE» N. (25) ■ Et elle commençait sa confessionJ J'y découvrais cle singulières ombres,
[Mais elle y déployait une telle rouerie sous les lumières éternelles !... Mais,

L'Androgyne
[Roman Inédit

par

ANDRÉ COUVREUR

féminine, qu'à la fin de l'explication,
c'était Rimerai qui était coupable
d'avoir raconté l'histoire scabreuse

(Suite)

VII

(et d'avoir tenu de force sa main.
— Tu ne dis pas lajvérité, Rolande!
— Presque... presque... Pourquoi

le chagriner ? Je l'aime tant ! Je me

viendrais pour lui !
— Prends garde de te donner, en

attendant I
— Oh ! Georgette, qu'oses-tu pen-

ser !... protestait-elle, joignant les

mains.
Et elle ajoutait gravement :

— Si cela rn'arrivait jamais, Il ne

me resterait plus qu'à me tuer.

Et c'est qu'elle disait la vérité, en

Contrite, ne discutant pas mon in- cet instant ! С est quelle n exagéiait

dignation, reflet très atténué dune pas !... Son remoids rondah en ;ai-

solide colère de l'avant-veille, elle mes, et j avais à la consoler, à la

risqua : prendre dans mes bras, à sécher, de
— Oh ! ne c'est pas toi qui me tra- mes baisers, les sillons tracés sur ses

hiras.
— Non, c'est toi-même.
— Comment cela ?
— En lui avouant loyalement

vérité.
— Tu as peut-être raison. Il aura

plus confiance en moi.

Moues.
I — Allons ! envoie quand même ta

[lettre. Peut-être, en effet, vaut-il

la
'

mieux l'ignorance que la vérité,

f Une fois de plus, je m'étais aven-

turé dans ее chaos, fait de cimes et

de gouffre, qu'est un cœur de femme.

après tout, le cœur de l'homme
est-il différent ?
Nous allâmes à la salle à manger,

où, déjà depuis un instant, M. Va-
riland nous attendait. Je consta
tait que sa grave personne se pré-
tait progressivement a une évolution
en harmonie avec son cœur. Après
avoir passé de la sévère redingote à

la correcte jaquette, voilà-t-il pas
maintenant qu'il adoptait le veston

jeunet, avec le mouchoir au côté ! Le
tissu en était toujours sombre ; mais
il était à prévoir qu'il s'éclaircirait,
pour peu que continuassent ses pré-
tentions à me séduire. Car c'était
pour moi qu'il suivait cette progrès
sion décroissante dans l'austérité du
costume Pour moi, que sa couronne

de cheveux portait les vagues d'une
timide ondulation due à l'artifice du
coiffeur Pour moi, que son col droit
s'évasait maintenant et qu'il y pou-
vait replier sa gorge, à la fin de so

lennelles déclarations sur les rap-
ports de la crise financière avec la

potitique extérieure. Pour moi, qu'il
buvait lentement, en évitant les em

bardées de sa pomme d'Adam et les s jf la baronne Nirvane des Illeuls, ! innocent et l'épouse délaissée. Ceux-ci
glouglous de liquide qui la frôlaient. ■ e t à l'insolence du compositeur Rime-
Pour moi, qu'après m'avoir longue- j ra]> que mon procès S 'organisait. dans
ment regardé, il détournait enfin les Qeur esprit et qu'ils me condamnaient
yeux, en poussant, à cinquante ansi^e troubler le foyer de leurs hôtes,
sonnés, les soupirs d'un jouvenceau. [Jusqu'aux domestiques, cette opinion
Cherchez la raison d'amour quand j acquérait du crédit. Tout particulière-

unetroisièmepersonne intervientjdans ment, Louis, le valet de chambre, me

l'intimité d'un ménage. Ce principe
avait guidé la curiosité des fidèles de

la maison, et, les agissements, de M.

Variland avec moi aidant, ils en

avaient vite conclusinon à mon in-

conduite — que ma situation de for-

tune, mon succès au Salon, mes fian-

çailles maintenant officielles, ren-

daient •

encore inadmissible — du

moins, à une coquetterie voulue et

déplacée de ma part. Je dois avouer

que leur opinion n'était pas sans fon-

dements, car il m'amusait de répon-
dre parfois aux longs regards de M.

Variland par un sourire, et de cons-

tater avec quelle facilité les hommes

s'emparent de ces menus témoigna-
ges de simple familiarité sociale pour
y appuyé»- leur rêve et rebondir dans

le désir. Je devinais donc, à la ré-

serve des Chabrol, à la pitié de Mlle

Blanche Férette, la jeune uni-
versitàire, à l 'intérêt exces-

traitait avec cette considération pro-
tectrice qu'on a pour l'étrangère qui

i peut-être, un jour ou l'autre, par la
vertu du divorce, deviendra votre

maîtresse. Il avait pour moi du mé-

pris dissimulé derrière des préve-
nances. Quand il me servait à table,
il m'indiquait le morceau qu'il fallait
prendre ; mais il haussait les épaules
en remportant le plat ; et, un jour
qu'il m'avait été envoyé par Rolande,
il avait dit à Anna, ma soubrette, qui
me l'avait répété, que son « singe »

était amoureux de mademoiselle ; et

que madame ferait bien d'y faire
attention, car au train dont ça chauf-
fait, mademoiselle et monsieur ne

tarderaient pas à « mâcher » ensem-

ble. Nous en avions bien ri ; mais à
ma gaieté se mêlait un arrière-goût
de vexation.

Généralement, on plaignait le fiancé

étaient les seuls à ne pas avoir inter-

prété de cette façon le nouveau style
de M. Variland. Robert était du reste

trop rarement invité pour acquérir
des soupçons en observant les façons
de son rival.

Des affaires —sérieuses, celte fois—
i'avaient encore éloigné de Paris; et

j'avais béni son absence, car son man-

que de tact, et cette jalousie qu'il
éprouvait pour moi sans . m'aimer,
l'eussent sans doute conduit à un esc-

landre, regrettable, puisqu'il eût con-
trarié mes faciles rapports avec Roian-
de. Que ferais-je, me disais-je sou-

vent, si ce maître, que je dois suivre,
m'interdit désormais la compagnie
des Variland? J'en serai donc réduit,
à des rendez-vous secrets avec Rolan-
de? et fini ce grand jour, si commode
à notre mutuelle tendresse? Fini, le
doux esclavage du matin, quand el-
le est à sa toilette? Finis, les bavar-

dages sur l'absent?...

{à suivre>


